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DÉPARTEMENTAL DE  
LA HAUTE-GARONNE

Quelles actions allez-vous 
mettre en place dans les 
domaines de la santé, de la 
prévention et de la protection 
pour tous ? 

Face à l’augmentation des inégalités 
sociales, résultat du désengagement 
de l’État et de la dérégulation du  
système de santé, le Département  
agit pour instaurer un service  
public gratuit de santé pour toutes et 
tous. Les bourses pour l’installation 
de jeunes praticiens, la construction 
de Maisons de santé pluridiscipli-
naires ou le suivi médical à tout âge 
de la vie doivent permettre à nos 
concitoyens un plus large accès aux  
services de soins. La solidarité et le 
soutien aux plus fragiles demeurent 
des priorités de la politique du Conseil 
départemental de la Haute-Garonne.   

L’Assemblée citoyenne s’est  
réunie le 22 octobre. Quelles vont 
être ses premières missions ? 

Les 162 membres de l’Assemblée  
citoyenne planchent sur des projets  
en faveur de la transition écologique  
qui a d’ailleurs fait l’objet d’une  
session extraordinaire avec les élus. 
Car l’urgence écologique est une  
réalité inquiétante, les incendies et la 
sécheresse qui ont sévi cet été l’ont 
malheureusement prouvé. Depuis  
longtemps déjà, le Département 
est engagé dans la lutte contre le 
réchauffement climatique. L’installa-
tion de l’Assemblée citoyenne s’inscrit 
dans le prolongement de la participa-
tion citoyenne dans l’élaboration des  
politiques publiques du Départe-
ment depuis 2015. Aujourd’hui, elle 
nous permet de franchir un cap 
supplémentaire tout en affirmant 
notre volonté d’agir pour améliorer 
l’environnement des Haut-Garonnais. 

Le Département agit 
pour un service public 
gratuit de santé pour 
toutes et tous.

Le 6 décembre prochain,  
le Département organise les 
prochaines rencontres de la  
laïcité en recevant Annette  
Wieviorka. Quel en est l’objectif ?

Cette manifestation se déroule 
au Conseil départemental de la 
Haute-Garonne alors que la montée  
des intégrismes religieux et des 
courants de l’ultra-droite menace 
notre République et la laïcité. La  
défense des idées républicaines, la 
promotion des institutions laïques 
sont indispensables afin de garantir 
notre liberté d’expression et notre  
liberté de vivre.  
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ZAPPING

D I A L O G U E  C I T O Y E N
TOP DÉPART POUR  

L’ASSEMBLÉE CITOYENNE  
Samedi 22 octobre. Les élus départe-
mentaux ont cédé leurs fauteuils à 162 
Haut-Garonnaises et Haut-Garonnais de 
tout le territoire, tirés au sort pour former  
l’Assemblée citoyenne. « C’est la  
curiosité qui m’a poussée, témoigne  
Doriane, du canton de Muret. Je connais 
la démarche participative à l’échelle très  
locale, là je voulais voir ce que ça donnait 
en plus grand. » Premier dossier : plancher 
sur la transition écologique.

T R A N S I T I O N  É C O L O G I Q U E 
UNE SESSION EXTRAORDINAIRE POUR RÉPONDRE 

À L’URGENCE CLIMATIQUE
Après une canicule particulièrement virulente cet été et une vague de sécheresse inédite depuis 1976, le Département 
va plus loin dans sa lutte contre le réchauffement climatique. Réunis en session extraordinaire le 18 octobre, les élus  
départementaux ont voté une nouvelle salve de mesures, avec notamment la création de trois nouvelles stations d’alerte 
sur les rivières du Tarn et de l’Ariège, l’inscription de 1 000 hectares supplémentaires de forêt en Espace naturel sensible 
(ENS) d’ici 2027, un plan renforcé de lutte contre la précarité énergétique pour les deux prochains hivers (2022–2023 et 
2023-2024) ainsi qu’un plan agroécologie 2023-2027 pour sécuriser une alimentation locale de qualité. 

g À VOIR & LIRE  SUR   
MAHAUTEGARONNE.FR

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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ÉLEVEURS 
OBTIENNENT 
LE LABEL IGP POUR 
L’AGNEAU DES 
PYRÉNÉES
Il aura fallu quinze ans d’efforts pour  
l’obtenir. Le 7 septembre dernier, 
l’Union européenne a officiellement 
accordé à l’agneau des Pyrénées 
l’appellation Indication  
géographique protégée (IGP). C’est 
non seulement la consécration d’un 
produit d’exception mais aussi la  
reconnaissance d’un savoir-faire 
ancestral des éleveurs de montagne 
et du piémont pyrénéen. Engagé  
aux côtés de la Commission Ovine 
des Pyrénées Centrales (COPYC) 
dans la démarche d’obtention du 
label européen, et soucieux de 
promouvoir un modèle d’agriculture 
durable, le Département se félicite 
de la reconnaissance de cette filière 
de qualité. 

N www.haute-garonne.fr/dossier/
agneau-des-pyrenees

ZOOM RÉSILIENCE DES RÉSEAUX :  
LE DÉPARTEMENT ANTICIPE 

M U S I Q U E 
JAZZ SUR SON 31 : 18 478 HAUT- 
GARONNAIS RÉPONDENT PRÉSENT
La 36e édition de Jazz sur son 31 a tiré sa révérence le 16 octobre. Pendant  
treize jours, ce sont 18 478 amateurs de jazz, soul, blues et de swing qui sont 
venus applaudir partout sur le territoire  la scène locale et les grands noms 
du jazz caribéen comme Ana Carla Maza, Monty Alexander, Anthony Joseph, 
et Roberto Fonseca mais également des artistes venus d’Asie comme la  
Coréenne Youn Sun Nah ou le Japonais Takuya Kuroda. Rendez-vous à  
l’automne prochain pour  la 37e édition du festival toujours en quête de renou-
vellement, en croisant tous les genres, les styles, les rythmes et les talents pour 
fédérer, toujours plus encore, les Hauts-Garonnais.

SPORT-SANTÉ
La construction de la politique 
sport-santé du Département se 
poursuit. Depuis le 11 octobre, les 
acteurs de terrain issus du mou-
vement sportif, du milieu médical, 
membres de structures associatives, 
collectivités, usagers et univer-
sitaires, se réunissent à Labège,  
Castelmaurou, Saint-Gaudens, Muret, 
Seysses et Toulouse. Objectif :  
produire, d’ici mars prochain, une 
feuille de route afin de déployer  
courant 2023 une offre de proximité 
cohérente et adaptée aux demandes 
des usagers sur tout le territoire. 

Face aux aléas météorologiques de plus en plus fréquents induits 
par le changement climatique, mais également pour faire face 
aux différents problèmes qui peuvent survenir, la sécurisation et 
le renforcement du réseau public de fibre optique sont cruciaux.  
Haute-Garonne numérique, le Département de la Haute-Garonne et la 
Banque des territoires ont signé, le 5 octobre, un protocole d’accord 
pour élaborer un schéma directeur de résilience des infrastructures 
numériques, sur le périmètre du Réseau d’initiative publique (RIP) de 
la Haute-Garonne. Cette étude va permettre d’identifier et d’évaluer  
l’ensemble des risques, de proposer des axes d’amélioration et  
d’élaborer un plan de gestion et de prévention adapté.

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR

h À VOIR & LIRE  SUR   
MAHAUTEGARONNE.FR
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FOCUS

L E  D É PA RT E M E N T  
AC C U E I L L E  
A N N E T T E  W I E V I O R K A 

V A L E U R S  D E  L A  R É P U B L I Q U E

Depuis 2015, le Département s’est fermement engagé à 
faire vivre les valeurs de la République. Point d’orgue de cet 
engagement : les Rencontres annuelles de la laïcité et des  
valeurs de la République. Après Patrick Weil en 2021, c’est 
Annette Wieviorka, historienne, spécialiste de la Shoah 
et de l’histoire des Juifs au XXe siècle, qui interviendra 
sur le thème « Histoire et mémoire, des outils pour la  
démocratie » le mardi 6 décembre, à 19 heures, au Pavillon 
République. 

C’est l’un des solides marqueurs de l’action  
départementale. Depuis 2015, les Rencontres de la 

laïcité et des valeurs de la République sont organi-
sées autour du 9 décembre, date anniversaire de 
la loi de 1905 de séparation des Églises et de l’État.  
Semaine d’actions à destination des agents de la  
collectivité, des collégiens mais aussi du grand public,  
ce rendez-vous annuel accueillera en 2022 l’historienne  
Annette Wieviorka et Olivier Loubes, enseignant 
chercheur à l’Université Toulouse-Jean Jaurès. Ces  
rencontres proposent de créer le débat avec les Haut- 
Garonnaises et Haut-Garonnais sur les principes  
fondateurs de la République. Comme le rappelle 
Vincent Gibert, vice-président du Département  
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en charge de l’éducation, de la 
vie associative et des valeurs de 
la République, « il est crucial de  
permettre à chacun d’accéder à 
la connaissance, à la réflexion et 
au débat. » Face à la montée des  
intolérances et des extrêmes, le 
Département fait donc œuvre 
de pédagogie. Ce combat reste  
permanent au regard des tentatives 
de plus en plus nombreuses de  
remise en cause du principe fonda-
teur de laïcité.

Montée en puissance du Parcours 
laïque et citoyen
Cet engagement départemen-
tal se déploie notamment au-
près des plus jeunes, par le biais 
du Parcours laïque et citoyen 
(PLC), proposé depuis six ans  
dans les classes de la 6e à la 3e des 
121 collèges publics et privés du  
territoire, ainsi qu’aux élèves de 
CM1 et CM2. Le PLC, ce sont près 
de 300 actions portées par plus 
de 200 partenaires associatifs et  
institutionnels du territoire en lien 
avec les valeurs de la République et 
le principe de laïcité. Ce dispositif 
unique en France bénéficie d’une 
forte adhésion de la communauté  
éducative, puisque 98 % des  
enseignants se disent satisfaits, 
voire très satisfaits, de la qualité 

des prestations et des différents 
intervenants proposés dans ce 
cadre. En 2022, l’offre s’est d’ailleurs 
enrichie de 63 nouvelles actions et 
21 nouvelles associations ont rejoint 
le PLC. 

Mieux comprendre les atteintes 
à la laïcité
Pour poursuivre plus avant la  
réflexion autour des enjeux de 
laïcité, le Département a installé,  
en mai dernier, le Conseil 
départemental de la laïcité, chargé  
d’alimenter la réflexion autour 
des grandes orientations de la 
politique départementale. Placé  
sous le parrainage de Iannis 
Roder, historien, directeur de 
l’Observatoire de l’éducation à la 
Fondation Jean Jaurès et membre 
du Conseil des sages de la laïcité,  
ce collège réunit 22 membres  
d’horizons divers : monde associatif,  
enseignement et recherche et  
institutions. 

Une charte pour les agents  
départementaux
Enfin, en qualité d’employeur, le 
Conseil départemental s’est doté 
depuis 2017 et bien avant l’entrée 
en vigueur de la loi du 24 août 2021 
confortant le respect des principes 
de la République, d’une charte de 

21
ONT REJOINT LE PARCOURS 
LAÏQUE ET CITOYEN (PLC) 
EN 2022

NOUVELLES 
ASSOCIATIONS 

ASSOCIATIONS :  
LE DÉPARTEMENT A 
BESOIN DE VOUS !

Apportez votre contribution  
pour faire des élèves  
d’aujourd’hui des acteurs 
responsables de demain, 
autonomes, éclairés, épa-
nouis, ouverts sur les autres 
et sur le monde qui les 
entoure. Comme chaque  
année, et dans le cadre de la 
mise en place du Parcours 
laïque et citoyen 2023-2024, 
en collaboration avec l’Éduca-
tion nationale, le Département 
est à la recherche de porteurs  
d’actions concrètes et  
originales destinées à promou-
voir le principe de laïcité et 
d’encourager l’appropriation 
des valeurs de la République.  
Vous êtes une association 
ou un organisme public et  
souhaitez participer à l’anima-
tion de ce dispositif ? Faites 
part de votre projet au Conseil 
départemental au plus tard le 
18 décembre 2022 à minuit. 

N subventions.haute-garonne.fr
plc@cd31.fr / 05 34 33 43 95 
(ou 05 34 33 38 61)

la laïcité qui s’applique à ses agents, 
au public mais aussi aux partenaires 
associatifs qui ont l’obligation de 
la signer. Ce document rappelle les 
principes fondamentaux régissant le 
vivre-ensemble et permettant une 
égalité de traitement pour tous ainsi 
que l’universalité de l’action publique. 
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L E  D É PA RT E M E N T 
E N  P R E M I È R E  L I G N E 

P O U R  P ROT ÉG E R 
LES HAUT-GARONNAIS

S A N T É  E T  P R É V E N T I O N 

RETROUVEZ 
L’INTÉGRALITÉ 
DU DOSSIER EN 
LIGNE :
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Face aux inégalités et à une dérégulation croissante des systèmes de santé, le Département 
de la Haute-Garonne place la solidarité territoriale au cœur de son action, en matière de  
prévention, de protection et d’accès aux soins. Objectif : déployer un service public gratuit, de 
qualité et de proximité pour tous les Haut-Garonnais et notamment les plus fragiles.

« Accès aux soins, prévention, protection : 
notre collectivité a fait le choix de l’action. 
Face aux effets délétères des politiques 
néolibérales, nous proposons une société 
du lien, attentive à toutes et tous. »  
Georges Méric, président du Conseil  
départemental de la Haute-Garonne

L’accès aux soins pour tous et  
partout est plus que jamais au 
cœur des préoccupations des  
territoires. En Haute-Garonne, le 
Département a à cœur de corriger 
la répartition inégale des médecins  
entre les zones urbaines, péri- 
urbaines, rurales ou de montagne, 
qui pourrait s’accélérer dans les 
prochaines années, avec le départ à 
la retraite de nombreux praticiens.  
Dans ce cadre, la collectivité a 
mis en place un dispositif d’aides  
incitatives. Lancées il y a deux 
ans, des bourses s’adressent aux  
internes pour qu’ils s’engagent  
d’abord à réaliser un stage de 
six mois au moins dans une 
zone caractérisée par une 
offre de soins insuffisante  
ou par des difficultés dans l’accès 
aux soins. Puis, une fois diplômés, 
ces médecins doivent également 
exercer au moins cinq années dans 
une zone de même type, toujours  
en Haute-Garonne. Au-delà de 
cette incitation financière, ces  
soignants sont accompagnés 

dans la formalisation de leur projet  
d’installation. Parallèlement à ce 
dispositif, le Département encou-
rage la construction de Maisons de 
santé pluridisciplinaires en concer-
tation avec les communes et  
intercommunalités, par le biais de 
contrats de territoire permettant  
d’aider au financement et à  
l’ingénierie des projets. Un vrai plus 
pour ces structures de proximité, 
plébiscitées par les habitants et 
permettant d’élargir l’offre de soins 
proposés et d’améliorer la qualité 
de vie au travail des professionnels. 

Une attention portée à tous  
les âges de la vie 
Quel que soit l’âge de la vie, le  
Département est aux côtés des 
Haut-Garonnais. Ainsi, toute 
femme ou tout couple ayant un 
projet de parentalité peut, dès 
la grossesse et jusqu’aux 6 ans 
de l’enfant, bénéficier d’un suivi  
gratuit par la Protection maternelle  
et infantile (PMI). Chaque année, 
ce sont 27 304 consultations qui 

y sont dispensées. Quant à l’Aide 
sociale à l’enfance (ASE), elle  
propose un soutien aux enfants et 
à leur famille en cas de difficultés  
pouvant compromettre gravement  
leur équilibre. En 2021-2022,  
5 203 enfants ont été protégés 
par ce biais. À l’étape charnière de  
l’adolescence, c’est la Maison dé-
partementale des adolescents 
(MDA) qui peut prendre le relai. Elle 
réalise en moyenne 1 500 accom-
pagnements par an. Lieu d’écoute 
gratuit et confidentiel pour les 
jeunes de 11 à 25 ans et leurs 
parents, la MDA propose aussi bien 
un suivi individuel que des ateliers  
collectifs. 

5 ans
D’INSTALLATION DANS UNE OU 

 PLUSIEURS ZONES RECONNUES  
SOUS DOTÉES EN PRATICIENS  

EN HAUTE-GARONNE POUR  
LES TITULAIRES DES BOURSES  

DÉPARTEMENTALES
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En matière de santé sexuelle et affective, c’est une autre  
structure départementale dédiée qui opère avec 28 
lieux de consultation sur le territoire. Le Centre de  
santé sexuelle (ancien CDPEF) propose aux adolescentes, 
aux femmes et aux couples, une écoute bienveillante et des  
consultations gratuites et anonymes pour la contracep-
tion et l’IVG. Plus de 6 600 y sont réalisées chaque  
année. Pour les aînés, c’est la Conférence des financeurs,  
coordonnée par le Conseil départemental, qui agit pour  
prévenir la perte d’autonomie des plus de 60 ans, en soutien 
des porteurs de projet du territoire, intervenant dans le champ 
de la prévention. 

SDIS 31 : les soldats du feu en première ligne
Fortement sollicités au quotidien et cet été sur le front des 
incendies, les 2 554 pompiers haut-garonnais sont aussi  
des acteurs incontournables avec 53 376 interventions 
réalisées en 2021. Le Service départemental d’incendie et de 
secours de la Haute-Garonne (SDIS 31), qui mêle pompiers 
professionnels et volontaires, gère l’incendie et les secours 
d’urgence sur le territoire départemental. C’est un aspect 
peu connu du grand public, mais cette structure, placée sous 
l’autorité opérationnelle du préfet, est financée à 65 % par le 
Conseil départemental, qui assure la présidence de son conseil  
d’administration. Pour renforcer le maillage territorial des 
centres de secours et réduire les délais d’intervention, la 
collectivité investit massivement, avec 70 millions d’euros  
pour la période 2017-2026 consacrés à la mise à niveau  
d’anciens centres ou la construction de nouveaux à 
l’instar de ceux d’Aussonne,  Toulouse-Atlanta, Carsalade, 
Delrieu et Montgiscard. Une nouvelle illustration de cette  
politique de proximité au plus près des Haut-Garonnaises et 
Haut-Garonnais défendue par le Conseil départemental. 

Engagement en faveur du sport santé 
Enfin, parce qu’il est essentiel de prévenir les problèmes de 
santé plutôt que d’opter pour le tout curatif, le Département 
a choisi de promouvoir une politique offensive en faveur du 
développement du sport santé. Conçue en lien étroit avec 
le monde associatif, médical et sportif, une feuille de route  
départementale sera d’ailleurs adoptée au premier trimestre 
2023, prélude au déploiement de différents dispositifs sur le 
territoire.

+70 SITES DE CONSULTATION  
DE PROTECTION MATERNELLE  
ET INFANTILE (PMI)
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REPORTAGE

 « Avec les Petits Frères des Pauvres, je me sens revivre. Et avec Anita, une 
des bénévoles qui me suit, j’ai même trouvé une nouvelle famille. » Longues 
tresses blondes et robe à fleurs, Martine s’est faite belle pour l’occasion.  
Cette ancienne aide-soignante de 68 ans, veuve depuis peu, vit seule à  
Muret. Elle fait partie des 65 seniors accompagnés par l’antenne muretaine  
des Petits Frères des Pauvres. Grâce à la Conférence des financeurs  
coordonnée par le Département, bénévoles accompagnants et seniors 
accompagnés par l’association ont pu bénéficier le 11 octobre dernier 
d’une parenthèse enchantée, organisée par Haute-Garonne tourisme. Au  
programme de la journée : découverte touristique des splendeurs de Verfeil, 
pause gourmande à Montrabé, puis arrêt au château de Bonrepos-Riquet. 
Parmi eux, l’érudit Paul n’en perd pas une miette et note scrupuleusement 
toutes les anecdotes délivrées par les guides du jour, Olivier, Claire et Jacques. 

Rompre la monotonie du quotidien
C’est un vrai moment de détente pour ces personnes âgées souvent 
isolées et démunies et dont la retraite excède très rarement 1 000 euros 
par mois. Une solitude contre laquelle lutte au quotidien l’association et ses 
bénévoles, souvent retraités eux-mêmes comme en témoigne Monique : 
« Nous les aidons à rompre la monotonie du quotidien. Beaucoup n’ont pas 
ou plus de famille. Vieillir seul, c’est terrible. Alors que ce soit passer un coup 
de fil pendant la canicule ou aller voir un film ensemble, chaque petit geste 
compte. » Chaque année, la conférence des financeurs permet ainsi de  
soutenir, avec un engagement de près de 2 millions d’euros, 2 000 actions 
sur le territoire pour prévenir la perte d’autonomie des seniors dans des  
domaines très variés :  visites touristiques, activités physiques adaptées, 
ateliers numériques, sur le sommeil, la mémoire et bien d’autres.

SENIORS ISOLÉS : 
UNE PARENTHÈSE ENCHANTÉE 
SUR LES COTEAUX DU GIROU

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR

h À VOIR & LIRE  SUR   
MAHAUTEGARONNE.FR
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C E  Q U ’ I L S  E N  D I S E N T

Docteur Marie-Françoise Gau,  
RESPONSABLE DU CENTRE DE SANTÉ SEXUELLE DE HAUTE-GARONNE

« Nous sommes un service du Département, situé au 3 rue du Pont-Vieux,  
à Toulouse. En 2023, notre structure changera de nom. De Centre départemental  
de planification et d’éducation familiale (CDPEF), nous devenons Centre de  
santé sexuelle. Pour la jeune génération notamment, c’est désormais beaucoup  
plus clair. Avec mon équipe de sages-femmes, médecins, conseillères 
conjugales et familiales, ainsi qu’administrative, nous réalisons des consul-
tations médicales en lien avec la contraception et l’Interruption volontaire 
de grossesse (IVG), et nous répondons à toute question relative à la sexua-
lité. Cela peut aller du simple conseil à la réalisation des IVG médicamen-
teuses. Viennent nous voir aussi bien des adolescentes que des femmes qui  
pourraient tout à fait passer par la médecine de ville mais qui ont établi avec nous 
un vrai lien de confiance. Notre point fort, c’est d’accueillir tout le monde de façon  
bienveillante et sans jugement. Outre nos locaux habituels, nous intervenons 
sur tout le territoire avec 28 antennes de proximité. Les étudiantes peuvent  
également nous retrouver lors de consultations dans les universités toulousaines 
et, depuis 2021, dans les lycées à Gabriel Péri, Mondran, Ozenne, Revel et Cazères. »

Notre point fort, c’est d’accueillir  
tout le monde de façon bienveillante  

et sans jugement.

Marie-Odile,  
MAMAN D’UNE FILLE DE 5 MOIS, TOULOUSE, SAINT-SIMON, 
CONSULTE LA PMI DE BASSO CAMBO

« Après un accouchement difficile, j’étais désespérément à 
la recherche d’un lieu pour m’accueillir rapidement avec mon 
nouveau-né, Indira, pour la visite obligatoire des quatorze jours. 
Le courrier que j’ai reçu du Conseil départemental m’indiquant 
un lieu de consultation de la Protection maternelle et infantile 
à la Maison des solidarités de Basso Cambo, à cinq minutes de 
chez moi, tombait donc à pic. Pour moi, c’est un peu un retour 
aux sources, car ma mère à la Martinique m’emmenait aussi, 
quand j’étais bébé, à la PMI. À Basso Cambo, j’ai rencontré une 
équipe formidable (médecin, puéricultrice, psychologue, etc.) 
qui prend le temps et fait preuve d’une très grande écoute. 
Les agents d’accueil n’hésitent pas à nous rappeler les ren-
dez-vous, c’est très sympa. Ici, on bénéficie d’un suivi très com-
plet, qu’il soit psychologique, médical, ou en termes de conseils 
pour l’alimentation, la motricité et les soins du bébé. Et pour  
couronner le tout, l’ambiance est familiale, reposante, on se sent 
très vite à l’aise, notamment grâce aux animations proposées  
dans la salle d’attente, comme l’éveil musical par exemple. 
C’est un vrai service public dont j’ai bénéficié ici. »

À la PMI, l’ambiance est 
familiale, reposante, on 
se sent très vite à l’aise .

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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Hervé Clenet,  
SERGENT-CHEF, POMPIER AU CENTRE DE SECOURS DE 
TOULOUSE-ATLANTA

« Pompier depuis l’âge de 19 ans, je suis responsable de 
la planification et de la gestion des activités au centre 
de secours Toulouse-Atlanta ouvert depuis juillet  
dernier et qui rassemble une centaine de pompiers 
professionnels et volontaires. Chez les pompiers,  
aucune journée ne se ressemble ! Les permanences 
durent 24 heures de 7 heures du matin, jusqu’au len-
demain. Elles débutent toujours par l’appel, puis la  
vérification du matériel, avant une séance de sport, 
puis des tâches affectées à des secteurs en fonction 
des spécialités de chacun. Pour moi, c’est la gestion du 
stock de pharmacie de la caserne et la formation des 
équipes. L’objectif ? Que chacun soit toujours apte à  
intervenir dans les meilleures conditions : dans une  
voiture  accidentée ou avec la grande échelle en cas 
d’incendie important… Chaque jour, nous faisons en 
moyenne quinze interventions. Dans 85 % des cas, cela 
implique du secours à la personne mais nous sommes 
aussi spécialistes en activité de chimie et radiologie.  
Dans mon métier, les enjeux humains, sociaux,  
psychologiques sont omniprésents et l’on se sent 
toujours utiles. »

Valérie,  
MÈRE DE DEUX ADOLESCENTS DE 14 ANS ET 17 ANS,  

PORTET-SUR-GARONNE

« J’ai participé, avec mon conjoint, à un des ateliers des 
parents proposés par la Maison départementale des  
adolescents. Animées par une éducatrice spécialisée et une 
psychologue, ces six séances m’ont permis de partager les 
difficultés que nous pouvions rencontrer. C’est un accom-
pagnement qui a été très bénéfique pour nous. S’il n’y a pas 
de mode d’emploi quand on est parents d’adolescents, cet 
atelier aide à changer de posture, en appréhendant mieux 
comment les adolescents réagissent. En temps normal, on 
doute beaucoup et on manque parfois de recul. Parfois, 
ces incompréhensions peuvent générer des tensions. Le 
fait d’échanger avec d’autres parents a été également très  
positif, nous nous sentons moins seuls. Grâce à ces séances 
et à l’accompagnement dont je bénéficie à la MDA, j’ai 
pu reprendre confiance, relâcher la pression et mieux  
communiquer avec mes deux ados. Pour leur part, ils ont 
perçu très positivement le fait que nous ayons impulsé 
cette démarche, ils se sont sentis considérés. La famille  
a gagné en sérénité ! Je ne peux que conseiller cette  
expérience à d’autres parents. »

85 % de nos interventions 
 impliquent du secours  

à la personne.

Grâce à la Maison des  
adolescents, j’ai pu reprendre 
confiance.
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DÉCRYPTAGE
SANTÉ, PRÉVENTION, PROTECTION   POUR TOUS

14

220 
jeunes et parents 

bénéficiaires d’actions 
collectives de 

prévention

1 582
43 %

27 %

23 %

d’ados accompagnés d’un membre de la famille

d’ados seuls

de parents seuls

accompagnements individuels 
d’adolescents ou familiaux/an

ÂGES

36,9 % 12 > 18 ans
31 % 0 > 9 ans
15,9 % 18 > 21 ans
14,7 % 9 > 12 ans
1,5 % 21 ans et +

1 300  
associations soutenues pour 
           favoriser la pratique sportive

342 580 licenciés  
sur le territoire

5 203
enfants pris en charge 

par l’Aide sociale à
l’enfance (ASE)
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SANTÉ, PRÉVENTION, PROTECTION   POUR TOUS

15

15 968 
naissances/an en 

Haute-Garonne

SOURCE : INSEE RP 2021

6 589
consultations/an pour protéger  

la santé sexuelle

50 % 19-29 ans

40 % + de 29 ans

10 % - de 18 ans

53 376
interventions 

/an 
par les

2 554
sapeurs-pompiers

74,6 % pour du secours à personne
9,3 % pour des accidents de la circulation
8,7 % pour des incendies     7,4 % autres

2 000 actions financées pour 
l’autonomie des seniors

NOUVEAU
Soutien dans la 
création et l’exten-
sion des MAISONS 
DE SANTÉ  
pluridisciplinaires : 
aides au  
fonctionnement 
et à l’acquisition 
d’équipements 
et de matériels 
médicaux 
et paramédicaux.

27 304 
enfants vus en 
consultation  
Protection maternelle 
et infantile (PMI)
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EN DIRECT DES CANTONS

LÉGUEVIN
UN NOUVEAU REVÊTEMENT INNOVANT  

ET BAS CARBONE TESTÉ À MERVILLE
Engagé depuis 2017 dans un plan ambitieux pour la transition 
écologique, le Conseil départemental s’intéresse aux nouvelles 
pratiques et matériaux de construction alternatifs au bitume 
et plus respectueux de l’environnement pour l’entretien et la  
modernisation des 6 138 kilomètres de routes départemen-
tales. Les 30 et 31 août, des travaux de réfection de la chaussée 
ont été réalisés dans la commune de Merville avec une solution  
innovante et écologique déployée pour la première fois en 
Haute-Garonne : Biophalt®. Développé en 2018 par les équipes 
de recherche et développement d’Eiffage Route, Biophalt® a été 
primé en 2019 par le Comité innovation routes et rues (CIRR) 
dans le cadre de l’appel à projets innovants du ministère de 
la Transition écologique. Cet enrobé végétal, plus respectueux 
de l’environnement que le traditionnel bitume, a permis, sur ce 
chantier d’1,7 kilomètre, d’économiser 47 tonnes de CO2, ainsi 
que 270 tonnes d’extraction de matériaux neufs. Un suivi d’une 
durée de deux ans sera réalisé par les services techniques du 
Conseil départemental et la société Eiffage, afin de mesurer 
les performances mécaniques du revêtement en situation et 
d’évaluer son comportement.

Le 10 septembre, rencontre au sommet pour sportifs 
gourmets à Castelnau-d’Estrétefonds. L’Épicurienne trail, 
soutenue par le Conseil départemental, a réuni pour sa 6e 
édition 1 500 participants, plus de 50 partenaires et 250 
bénévoles. Un beau succès pour cette manifestation qui 
conjugue effort et gourmandise avec des préparations 
dignes de grands chefs ! 

VILLEMUR-SUR-TARN

Castelginest
léguevin
pechbonnieu
villemur-sur-tarn

BLAGNAC
MISSION EXPRESS DANS  
LES RUES DE BLAGNAC
Pour fêter les 40 ans des Missions 
locales, les jeunes de l’antenne de 
Blagnac ont organisé le 4 octobre 
une chasse au trésor à la décou-
verte de plusieurs lieux de la ville :  
Odyssud, le Relais, le Club de  
prévention et le Centre de forma-
tion d’apprentis (CFA). En contrat 
Contrat engagement jeunes (CEJ), 
ils bénéficient d’un accompagne-
ment personnalisé à la Mission  
locale de Haute-Garonne.  Comme  
le précise Claudie Lefrançois, 
conseillère en insertion : « Nous 
sommes la seule structure de 
proximité qui propose une prise en  
charge globale (sociale et profes-
sionnelle). C’est notre ADN cela cor-
respond à la demande des jeunes. »

 CANTONS : 
VILLEMUR-SUR-TARN 
LÉGUEVIN 
BLAGNAC

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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TOULOUSE 7
L’ÉCOLE MAURICE FONVIEILLE 
INAUGURÉE À PIBRAC
Le président du Conseil départe-
mental, Georges Méric, a inauguré 
le 9 septembre dernier, la nouvelle 
école élémentaire de la ville. C’est  
un établissement de quatorze 
classes, doté également d’une 
classe ULIS. Le Département a 
financé ce projet à hauteur de 
861 500 euros dans le cadre des 
contrats de territoire. Cette inau-
guration s’est tenue en présence 
de Jacqueline Ferrasse Fonvieille, 
petite-fille de Maurice Fonvieille, 
fondateur du réseau de Résistance 
« Libérer et fédérer » mort au camp 
de Mauthausen au printemps 1945. 
Ainsi nommée, cette nouvelle école 
rend hommage à sa mémoire. 

 CANTONS :
TOURNEFEUILLE

PLAISANCE-DU-TOUCH
TOULOUSE 7

TOURNEFEUILLE
MARIE DEZANDEZ, ÇA ROULE POUR ELLE…

Marie Dezandez est tombée dans le chaudron du vélo en  
regardant le Tour de France à la télévision. Pour cette jeune  
Cugnalaise, le vélo apparaît comme une évidence. C’est  
désormais sur les pentes de Lacroix-Falgarde que cette  
étudiante à l’Université Paul Sabatier et licenciée au club de 
Villeneuve-Tolosane, s’entraîne. La championne régionale a brillé 
avec une récente cinquième place aux championnats de France 
juniors. Une passion que le Département soutient puisque  
Marie Dezandez est titulaire depuis trois ans de la Bourse jeunes 
espoirs sportifs. Et la jeune championne de 18 ans ne compte 
pas s’arrêter là. Férue des voyages en France et en Europe que 
ses compétitions lui permettent, tout comme de dépasse-
ment de soi, elle projette désormais d’aller le plus loin possible 
et pourquoi pas de devenir ambassadrice du Département. 
Tous les espoirs sont donc permis. Et Marie Dezandez de citer 
un de ses modèles Annemiek van Vleuten, victorieuse du Tour 
de France femmes 2022 à 39 ans ! Une passion qui ne fait pas, 
pour autant oublier à la jeune femme ses études puisqu’elle  
ambitionne de devenir kiné et préparatrice physique… dans le 
sport toujours.

Douze collégiens, venus de Plaisance-du-Touch, Fonsorbes et La 
Salvetat-Saint-Gilles, ont attribué le 24 septembre le Prix Jeune du 
Conseil départemental du Festival international du film de fiction 
historique (FIFFH). Ils étaient accompagnés par leur marraine, l’actrice 
Sofia Lesaffre, et par Marie-Claude Leclerc, conseillère départemen-
tale du canton de Plaisance-du-Touch. Récompense attribuée à Harriet 
de Kasi Lemmons, ou l’histoire d’Harriet Tubman, ancienne esclave et 
militante abolitionniste américaine. 

PLAISANCE-DU-TOUCH
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ESCALQUENS
UNE MAISON DE PROXIMITÉ 
S’IMPLANTE À BELBERAUD 
Une nouvelle maison de proximité  
a ouvert en septembre dans la 
commune de Belberaud. Il s’agit 
de la 18e structure de ce type  
ouverte depuis 2020. Les Haut- 
Garonnais peuvent désormais y 
bénéficier d’un relai de proximité  
des services départementaux 
(MDPH, APA, restauration scolaire, 
ingénierie associative), d’une aide 
dans leurs démarches administra-
tives au quotidien ainsi que d’un 
accompagnement individualisé 
aux outils numériques. Un nouvel 
exemple de la politique volonta-
riste du Conseil départemental en 
faveur des territoires.

TOULOUSE 4
ENSEMBLE, C’EST MIEUX : QUAND SENIORS ET JEUNES COHABITENT ! 

Mieux Ensemble a été fondée il y a dix ans par Ghilaine Blanchard. Son 
idée ? Créer à Toulouse une solution de cohabitation intergénérationnelle.  
L’association met en lien étudiants, stagiaires de 18-30 ans et seniors désireux 
de les héberger. Pour les jeunes, il s’agit d’un mode de logement à l’ambiance 
familiale et à loyer modéré (de 100 à 250 euros par mois selon la formule  
choisie) tandis que pour les seniors, c’est l’opportunité de rompre l’isolement.  
« Notre objectif est de créer du lien, en constituant des binômes. Nous posons un 
cadre avec une convention d’hébergement signée et un suivi régulier pour nous  
assurer que tout se passe bien », explique Ghilaine Blanchard. Une formule 
qui remporte l’adhésion de ceux qui ont franchi le pas, à l’instar de Michelle 
Coumes, habitante de Saint-Orens qui accueille Céline, étudiante originaire de 
Savoie : « Je vis seule et j’avais envie de partager mon lieu de vie avec quelqu’un 
de la jeune génération, sans préjugés. Cela s’est toujours bien passé et je garde 
d’excellents contacts avec celles que j’ai accueillies. » Si la demande étudiante 
est forte du côté des étudiants, Mieux Ensemble est toujours à la recherche de 
seniors, habitant Toulouse ou son agglomération. 
N Tentés par l’expérience ? Rendez-vous sur mieuxensemble-toulouse.fr/
contact/

Le 8 septembre, lancement au stade Ernest-Wallon, du cécirugby. Une nouvelle discipline inclusive, née de la 
collaboration entre le Département et ses partenaires et un joli symbole à un an, jour pour jour, du lancement 
de la prochaine Coupe du monde. 

TOULOUSE 8

i À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR

 CANTONS :
TOULOUSE 4, 8
ESCLAQUENS

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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CASTANET-TOLOSAN
KIOSQUE INSERTION À LA MDS

Le 29 septembre s’est tenu à 
la Maison des solidarités de  
Castanet un kiosque insertion 
dédié aux allocataires du RSA. 
Plusieurs dizaines de personnes 
de tous âges et profils ont été  
reçues par les équipes dédiées du 
Département. Le but des kiosques 
insertion est d’apporter un  
accompagnement humain aux 
personnes qui ont souvent  
perdu confiance en elles-mêmes 
et en l’avenir et qui ne sont pas 
forcément à l’aise au téléphone 
ou derrière un écran d’ordinateur.  
Une présentation collective  
a rappelé à chacun ses droits 
et devoirs : d’un côté, un  
revenu de solidarité active  (RSA) 
dont le montant varie selon les  
situations, ainsi que d’autres  
services liés comme la couverture  
maladie universelle (CMU), de 
l’autre un contrat d’engagement  
par lequel l’allocataire construit 
son projet de réinsertion.  
Après ce temps collectif,  
un accueil personnalisé a permis 
à chaque allocataire d’élaborer 
un projet avec le soutien des pro-
fessionnels de la Maison des soli-
darités. À noter aussi que dans le 
Lauragais, des kiosques itinérants 
ont permis un accueil de proximité  
dans différents lieux : les MDS 
du territoire, la Maison départe-
mentale de proximité, la Maison  
France Services de Nailloux,  
les CCAS de Caraman, Revel, 
Saint-Orens, Escalquens, l’espace 
emploi formation de Labège…     

TOULOUSE 9
ASIE : ELLE CRÉE SON FESTIVAL À SAINT-JEAN 

Le moins que l’on puisse dire d’Aliénor Hebles, c’est qu’elle est hyperactive.  
Entre ses cours de japonais à l’Université Toulouse – Jean Jaurès  
et ses multiples casquettes de présidente d’association et de  
youtubeuse, la jeune Saint-Jeannaise de 21 ans fourmille de projets. Avec 
pour toile de fond, sa passion de toujours pour l’Asie, sa culture et son  
cinéma. Une passion dévorante qui l’a amenée à décrocher la Bourse  
Initi’active Jeunesses du Département en juillet dernier. Grâce à cette  
aide de 3 500 euros, Aliénor Hebles a pu créer Love Asia, festival  
culturel asiatique (Japon, Corée, Vietnam, Chine, Thaïlande) qui a réuni  
plus de 2 000 personnes le 23 octobre dernier à Saint-Jean. « Pour l’étudiante 

f À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR

Arrêt sur images sur le préambule, à Labège (canton Castanet-Tolosan),  
de la 35e édition du festival Les Sorties de rue de Ramonville le 8 
septembre. La Brise de la Pastille par le Galapiat cirque ou les élucu-
brations d’un clown philosophe et rock’n roll complètement perché !  
30 000 festivalières et festivaliers ont participé à cet événement  
soutenu par le Département. 

TOULOUSE 11

 CANTONS :
TOULOUSE 9, 11 

CASTANET-TOLOSAN

que je suis, la situation d’isole-
ment due à la pandémie a été dif-
ficile. Les rencontres et les débats 
d’idées m’ont manqué. Love Asia, 
c’était pour moi le prétexte pour se  
réunir et découvrir de nouvelles 
cultures, que l’on soit jeune ou 
moins jeune, initié ou non », 
résume-t-elle. Un beau message 
intergénérationnel  et de pro-
motion interculturelle qu’a voulu 
saluer le Conseil départemental  
ainsi que ses autres soutiens la 
MJC et la mairie de Saint-Jean.

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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CAZÈRES
LE SALON DES ARTS & DU FEU 
DE MARTRES-TOLOSANE 
DÉCERNE SES PRIX 
Depuis 2001, c’est le rendez-vous 
incontournable de promotion 
des savoir-faire uniques des 
artisans d’art, créateurs confirmés  
ou jeunes talents en art de la table, 
créations autour du verre, du  
métal, de la terre, de la décora-
tion, etc. Organisée du 29 octobre 
au 1er novembre, à Martres- 
Tolosane, la 21e édition s’est  
clôturée par sa remise des prix. 
C’est Kevin Catois, alias Dimikev, 
sculpteur sur métal et sur bois, 
qui remporte le Prix du Salon des 
arts & du feu. Virginie Delepierre,  
créatrice sur céramique, obtient  
le Prix du jeune créateur  
d’Occitanie et Éliane Monnin le  
Prix Ateliers d’Art de France pour 
ses sculptures en faïence.

On s’y sent bien ! Le Jardin Enchan’thé à Cazères est l’un des lauréats 2022 du Label Comme à la maison du Conseil 
départemental. Installé au cœur du bourg, ce lieu partagé n’est pas qu’un salon où l’on déguste le thé. Ateliers  
et soirées thématiques, exposition d’œuvres d’artistes locaux, boutique associative pour l’artisanat local :  
un véritable lieu de vie et de partage.

    CAZÈRES

 CANTONS :
AUTERIVE
CAZÈRES

AUTERIVE
CINTEGABELLE : LE COLLÈGE PREND 
LE NOM DE LIONEL JOSPIN
C’est sous un franc soleil que le  
collège de Cintegabelle, désormais 
appelé collège Lionel Jospin, a été 
inauguré le 30 septembre dernier, 
en présence du président du Conseil 
départemental Georges Méric, et du 
conseiller départemental Sébastien 
Vincini. Invité de marque, l’ancien 
Premier ministre et ancien conseiller  
général du canton, Lionel Jospin, 
avait fait spécialement le déplace-
ment pour l’inauguration du nouvel  
établissement qui porte désormais  
son nom. Un honneur pour les 
quelque 400 personnes réunies pour 
l’occasion. Parmi eux, la principale 
Marie-Christine Delpal : « Nous béné-
ficions d’un alignement favorable des 

planètes. C’est un formidable outil  
de travail qui nous donne envie de 
nous investir et nous permet de 
travailler en toute sérénité », dit-elle. 
Et la principale de citer les nombreux 
projets de son établissement, comme 
la mise en place d’un espace de 
permaculture ou les nombreux enga-
gements culturels et socioéducatifs. 
Un enthousiasme partagé par trois 
des élèves de 5e Ambre, Léa et Myrtille, 
qui ont eu la lourde tâche d’accueillir 
l’ancien Premier ministre en récitant  
un poème d’Andrée Chédid, Destina-
tion : arbre. Tout un symbole pour ce 
collège qui surplombe un paysage 
de campagne offrant une superbe 
vue sur Cintegabelle et s’inscrivant 
dans une démarche de performance  
énergétique et de haute qualité  
environnementale. 

i À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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SAINT-GAUDENS
SAINT-GAUDENS RÉNOVE SON 
GYMNASE 
C’est désormais la tête de proue 
du quartier du Pilat. Le gymnase  
rénové a été officiellement  
inauguré début septembre. Un 
budget de 300 000 euros a été 
alloué par le Département à ce 
chantier, au titre des Contrats 
de territoire. Avec des gradins 
pouvant accueillir 300 specta-
teurs, de nouveaux vestiaires, 
sans oublier un sol et une toiture 
flambant neufs, l’ancien équipe-
ment vétuste a été transformé 
en véritable salle multisports. Par 
le biais de cette rénovation, le 
Département réaffirme sa 
volonté de faciliter l’accès au 
sport pour tous, et ce sur tout le 
territoire.  

BAGNÈRES-DE-LUCHON
IDEAS BOX : DES BOÎTES À OUTILS 

POUR L’INSERTION DES JEUNES  
Dans ces quatre boîtes colorées, 
montées sur roulettes et installées  
en moins de vingt minutes, se cache 
un panel d’outils pour les jeunes  
entre 12 et 25 ans confrontés au  
décrochage scolaire ou en quête  
d’informations sur leur orientation. 
Les Ideas Box sont déployées par le 
Conseil départemental de manière  
expérimentale depuis fin septembre 
dans le Comminges. Conçue par le 
designer Philippe Starck pour l’ONG 
Bibliothèques Sans Frontières, cette 
médiathèque nomade et ludique est 
munie d’une box internet et d’une 
batterie autonome. Dans la boîte 
bleue, un casque de réalité virtuelle ;  
dans la boîte verte, des ordinateurs  
portables et des tablettes  
numériques, dans la boîte orange, 
des livres et des jeux de société 
aux thématiques soigneusement  
choisies. « Ces Ideas Box sont un 
levier formidable qui nous permet 

d’aller vers les jeunes et ainsi mieux 
comprendre leurs réels besoins »,  
explique Franck Batbie, responsable 
du Club de prévention de Saint- 
Gaudens. « Pour toutes leurs  
démarches en ligne, je suis là pour 
les guider », ajoute Déborah Der,  
conseillère numérique. Retrouvez 
les Ideas Box jusqu’au 19 avril : à  
Bagnères-de-Luchon, au Pavillon  
Normand, un jeudi sur deux de  
13 h 30 à 17 h 30 ; à Cierp-Gaud, salle 
de la mairie, un mercredi 
sur deux de 10 h 30 
à 15 h 30. 

Vu lors des Journées européennes du patrimoine : un voyage au temps 
des Convènes, peuple ibéro-aquitain qui occupait jadis le Comminges. Une 
des animations proposées par le Musée archéologique départemental à  
Saint-Bertrand-de-Comminges. Avec à la manœuvre, le collectif Culture en 
mouvements. Insolite et ludique à la fois. 

BAGNÈRES-DE-LUCHON

 CANTONS :
BAGNÈRES-DE- 

LUCHON
SAINT-GAUDENS

SAINT-GAUDENS
L’AGROÉCOLOGIE EN VEDETTE 
À BOULOGNE-SUR-GESSE
Bernard Bagnéris, vice-président 
du Département en charge de 
l’agriculture durable, des circuits 
courts et de l’agroalimentation a 
remis, lors des journées du Boulon-
nais, le prix spécial des « Bonnes 
pratiques agroécologiques »,  
récompensant la démarche exem-
plaire d’un éleveur. Au total, ce 
sont sept exploitants dans quatre  
catégories (bovins viande, bovins 
lait, ovins et producteur fermier) qui 
ont été primés. Une initiative qui 
s’inscrit dans le droit fil de l’enga-
gement de la collectivité en faveur 
de l’agroécologie, aux côtés des  
6 000 exploitants agricoles de son 
territoire. 
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Dans un contexte de crise qui 
accentue les inégalités, Sébastien 
Vincini rappelle l’engagement de 
la majorité départementale pour 
bâtir une société plus juste.

Après une année difficile pour la 
majorité de la population, quelles 
perspectives ?
Dans le contexte anxiogène 
et dramatique de la guerre en 
Europe, nos concitoyens ont dû 
faire face à l’explosion des prix 
des carburants et de l’énergie, 
aux pénuries, à l’inflation mais 
aussi aux incendies, sécheresses 
et inondations, conséquences 
du dérèglement climatique qui 
impactent directement nos 
territoires. C’est vrai, nous arrivons 
au terme d’une année qui a été 
particulièrement éprouvante. 
Pour autant, notre rôle en tant que 
femmes et hommes politiques, 
n’est pas de dépeindre un tableau 
noir en disant que « tout va mal 
» mais d’apporter des solutions. 
Pour notre majorité, la première 
des réponses c’est la solidarité 
face à l’urgence sociale. 

Quelles solutions pour faire face à 
l’urgence sociale ?
Nous maintenons et amplifions 
nos dispositifs de soutien aux 
familles. Depuis la rentrée scolaire 
2022 nous avons par exemple 
modifié les critères d’attribution 
de l’aide départementale au 
paiement de la restauration 
scolaire pour élargir l’accès à 
la gratuité totale des repas. 
Pour cette année scolaire 
cela concerne 500 familles 
supplémentaires et une économie 
de 500 euros par an. Alors que les 
prix des denrées alimentaires 
explosent, nous avons décidé de 
maintenir le tarif du repas à 3,50 
euros pour cinq jours pour un prix 
de revient de 8 euros à la charge 
du Département. Au total, nous 

aidons les familles de plus de  
25 500 élèves pour le paiement de 
la cantine. Nous maintenons aussi 
la distribution des bons solidaires 
pour permettre les achats de 
première nécessité à celles 
et ceux qui n’en n’ont plus les 
moyens. Nous en avons distribué 
près de 110 000 depuis 2020 et 
le nombre de bénéficiaires risque 
d’augmenter compte tenu de 
l’explosion de l’inflation et de la 
crise énergétique qui paupérisent 
malheureusement de plus en plus 
de ménages... 

Comment répondre à cette crise 
énergétique ?
Le mois dernier nous avons 
tenu une session de l’assemblée 
départementale exceptionnelle 
sur la transition écologique. Nous 
avons voté tout un arsenal de 
mesures pour répondre à la crise 
climatique mais il y a effectivement 
urgence concernant la 
maitrise des consommations 
énergétiques avec les montants 
des factures d’électricité et 
de gaz qui s’envolent que ce 
soit pour nos concitoyens ou 
pour les collectivités publiques. 
Parce qu’il s’agit de faire preuve 
d’exemplarité, notre majorité 
s’est engagée pour la sobriété 
énergétique au sein du Conseil 
départemental. Nous avons 
ainsi voté le déblocage de 100 
millions d’euros d’ici 2030 pour la 
réhabilitation énergétique de nos 
bâtiments. Nous nous sommes 
également engagés à réduire 
de 60 % notre consommation 
énergétique d’ici 2050 en équipant 
notamment 50 bâtiments 
départementaux de panneaux 
photovoltaïques. Nous sommes 
par ailleurs pleinement mobilisés 
pour aider les ménages de Haute-
Garonne contre la précarité 
énergétique. Notre majorité a 
acté une aide du Département 
pouvant aller jusqu’à 12 500 euros 

pour la rénovation énergétique 
des logements des particuliers 
mais aussi une aide entre 1 000 et 
2 000 euros pour le changement 
d’un système de chauffage, la 
hausse de l’aide aux ménages 
précaires pour la prise en charge 
des impayés de factures d’énergie 
ou encore 10 millions d’euros 
pour rénover énergétiquement 
les logements sociaux de Haute-
Garonne. 

Le budget du Département est-il 
assez solide pour faire face à ces 
nouvelles dépenses ?
Notre gestion saine des 
finances départementales 
nous permet aujourd’hui de 
faire face. Pour autant, dire que 
les collectivités sont assises 
sur un tas d’or comme le sous-
entend le Gouvernement est 
complètement faux. Il est urgent 
que l’État prenne des mesures 
pour sécuriser les budgets des 
départements et plus largement 
des collectivités qui, comme 
les ménages, sont soumises à 
l’inflation, à l’augmentation des 
prix. Le Gouvernement a annoncé 
des compensations des hausses 
de tarifs sur l’énergie pour les 
collectivités mais il faut aller plus 
loin en indexant les dotations 
de l’État aux collectivités sur 
l’inflation comme le demandent 
toutes les associations d’élus 
locaux. L’État doit assurer la 
compensation du financement de 
la solidarité par les collectivités. Il 
doit aussi préserver nos capacités 
d’investissement, premier levier 
de l’emploi local. 

Le mot de la fin ?
Je voudrais dire à celles et 
ceux qui désespèrent face aux 
incertitudes des lendemains que 
nous sommes plus que jamais 
mobilisés à leurs côtés.

GROUPE
SOCIALISTE,  

RADICAL,  
PROGRESSISTE 

ET CITOYEN

SÉBASTIEN VINCINI
Président du groupe 

Socialiste,  
Radical, Progressiste et 

Citoyen
Conseiller départemental

du Canton d’Auterive
- - -

31agauche.fr

 PScd31

 groupesocialiste31
- - -

FACE AUX CRISES, AFFIRMER LA SOLIDARITÉ

EXPRESSIONS POLITIQUES
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LA NECESSITÉ D’UN RER 
TOULOUSAIN 
La mobilité est un droit pour 
tous les Haut-Garonnais qui 
doivent pouvoir se déplacer et 
accéder librement à l’aire urbaine 
toulousaine.  

Aujourd’hui, le manque de maillage 
de transports en commun et 
l’application prochaine de la Zone 
à faibles émissions (ZFE) excluant 
les plus fragiles, conduisent 
à l’enclavement de l’aire 
métropolitaine. 

Cette situation impose des 
solutions urgentes pour permettre 
à tous de se déplacer sans 
contrainte, nous soutenons donc 
le développement d’un RER 
toulousain.  

GROUPE
DES ÉLU·E·S 

GÉNÉRATION·S,  
SOCIALISME 
ET ÉCOLOGIE

CHRISTOPHE LUBAC
Président du groupe 

des élu·e·s Génération·s, 
Socialisme  
et Écologie

Conseiller départemental
du Canton Toulouse 11

- - -

 ElusGSE

 GroupeGenerationsHG
- - -

POUR LUTTER CONTRE 
LA CRISE SOCIALE, À 
QUAND UNE HAUSSE 
DES RECETTES POUR LES 
COLLECTIVITES LOCALES ?
L’article 49.3 de la Constitution a 
été brandi par le gouvernement 
pour faire approuver le budget 
2023. Parmi les mesures les plus 
préoccupantes : la suppression de 
la cotisation sur la valeur ajoutée 
des entreprises (CVAE) à l’horizon 
2024, aujourd’hui reversée à 50 % 
aux Départements. Soit une perte 
de plusieurs centaines de millions 
d’euros pour la Haute-Garonne !

GROUPE
COMMUNISTE,  
RÉPUBLICAIN 

ET CITOYEN

INÈS GOFFRE 
PEDROSA

Présidente du groupe 
Communiste, Républicain et 

Citoyen 
Conseillère départementale

du Canton Toulouse 4
- - -

 EluesCommunistesCD31
- - -

AIDER LES COMMUNES ET 
LES HAUT-GARONNAIS À 
BAISSER LEURS FACTURES 
ÉNERGÉTIQUES !
En cette période de crise, nous 
demandons que la taxe de 12 
millions d’euros versée au Conseil 
départemental par le syndicat 
d’électricité soit remise à la 
disposition des Haut-Garonnais et 
des communes !

Refus de la majorité départe-
mentale.

GROUPE DE 
L’UNION DE 

LA DROITE ET 
DU CENTRE

JEAN-BAPTISTE DE 
SCORRAILLE

Président du groupe de 
l'Union de la Droite et du 

Centre
Conseiller départemental

du Canton Toulouse 10

Nous traversons une grave crise 
énergétique qui impacte le 
fonctionnement de nos services 
publics.

Le bouclier tarifaire doit être 
étendu à toutes les collectivités 
afin de maintenir la qualité des 
services apportés aux habitants de 
notre territoire.

GROUPE 
CONTINUONS 

ENSEMBLE 
POUR LE 

COMMINGES

JEAN-YVES DUCLOS
Président du groupe 

Continuons ensemble pour le 
Comminges

Conseiller départemental
du Canton Saint-Gaudens

La participation citoyenne, c’est 
oui, les millions dépensés pour 
l’Assemblée citoyenne, c’est non ! 
Si la démocratie est une priorité, 
doit-on pour autant, dans le 
contexte actuel, mobiliser tant 
de budget au détriment d’autres 
nécessités ? 

GROUPE 
POUR NOTRE 

CANTON

JEAN-MARC 
DUMOULIN

Président du groupe  
Pour notre canton

Conseiller départemental
du Canton Villemur-sur-Tarn

- - -

 cantondevillemur 
- - -

Le péril climatique impose la 
bifurcation écologique. Faire 
reculer l’usage de la voiture, 
notamment dans l’aire urbaine 
de Toulouse, engorgée et 
polluée, passe entre autres par le 
développement du RER auquel 
le Conseil départemental peut et 
doit participer.

GROUPE
HAUTE- 

GARONNE 
CITOYENNE

MARC PÉRÉ
Président du groupe Haute-

Garonne Citoyenne 
Conseiller départemental

du Canton Toulouse 9
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Depuis trois ans, le Conseil départe-
mental s’implique activement auprès 
de la SCAC Marestaing pour organiser  
des résidences de création. Cette  
coopérative, établie à Montesquieu- 
Volvestre, se donne pour mission 
d’accueillir des artistes africains. Cet 
été, le Département, en partenariat 
avec l’unité culture de l’Union Cépière 
Robert Monnier (UCRM), a proposé 
au plasticien Xavier Pinel de travailler  
également sur ce site, lors de la 
venue de Doff, sculpteur tchadien. 
L’idée pour eux : confronter leurs 

démarches, se laisser influencer 
mutuellement et s’imprégner du 
territoire.

Œuvres expérimentales
Après une exposition commune à 
Montesquieu, La galerie 3.1 accueille 
cet hiver les œuvres que Xavier Pinel  
a réalisées au cours de cette  
expérimentation. Si celles de Doff 
ne sont pas visibles, son travail se  
retrouve en filigrane dans celui de 
l’artiste toulousain. Les deux hommes 
partagent un goût pour l’interaction 

entre les éléments et la construc-
tion de réalités nouvelles. Xavier Pinel  
joue sur les mises en abyme, les  
différentes dimensions, questionne le 
public sur les frontières entre fiction 
et réel. Baptisée avec humour Noyer 
le poisson l’exposition est visible 
dès le 1er décembre à La galerie 3.1.  
Le vernissage est prévu le 8 décembre 
à 19 heures.

LO
IS

IR
S

CULTURE & TOURISME

Cette exposition met en lumière les œuvres du plasticien toulousain qui joue avec les perceptions 
et les points de vue. Elles sont issues de son travail de résidence mené cet été à Marestaing dans le  
Volvestre.  À retrouver à partir du 1er décembre.

Q UA N D  X AV I E R  P I N E L  
«  N O I E  L E  P O I S S O N  » 
À L A G A L E R I E  3 .1

E X P O S I T I O N

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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Comment prendre le temps de  
s’ancrer sur un territoire et d’aller  
à la rencontre d’un public dans un 
contexte économique toujours  
délicat ? Face à cette problématique, 
le Département a décidé de prolon-
ger son dispositif d’aide mis sur pied 
en collaboration avec la Plateforme 
intersyndicale du spectacle vivant. 
Pour rappel, ce dispositif a démar-
ré au printemps 2021 avec une aide 
à la résidence de création. Elle a été 
suivie, à l’automne 2021, par une aide 
à la diffusion baptisée « Artistes en 
scène ». Le troisième et dernier temps 
d’aide qui va courir du mois d’octobre 
2022 jusqu’en mai 2023, s’adresse 
ainsi aux artistes dont les créations 
ont été ralenties par le contexte  
sanitaire et dont l’œuvre se nourrit  
de la rencontre avec un public.  
Concrètement ? Un lieu culturel du 
territoire est mis à la disposition 
d’une équipe en cours de création, 
durant une semaine entière, et le coût 
de sa résidence est pris en charge.

Actions culturelles et « publics cibles »
Quatorze projets – issus d’univers 
artistiques variés (danse, cirque,  
musique, théâtre, théâtre de rue 

et marionnettes) – ont été retenus  
parmi 159 candidatures. Huit com-
munes se sont portées volontaires 
pour accueillir les artistes, dont  
certaines abriteront plusieurs rési-
dences. Quant aux actions culturelles 
qui accompagnent chaque projet, 
elles ont été co-construites par les  
artistes avec les communes et coor-
données par le Département de 
même que le « ciblage » des publics. 
Une rencontre intergénérationnelle 
sera par exemple organisée le 8  
février 2023 avec la compagnie 
Plumes d’Elles à Villeneuve-Tolosane, 
en vue d’un spectacle « sur » et « avec »  
des personnes âgées. Une « collecte »  
de paroles et de gestes d’acteurs du 
monde paysan aura lieu, par ailleurs,  
courant mars 2023 à Martres- 
Tolosane, à l’initiative de La Panthère 
Blanche-Productions, en vue d’une 
création chorégraphique. Des 
parents de très jeunes enfants, des 
usagers d’une Maison des solidarités, 
des ados ; tels seront, entre autres, les  
publics mis à contribution par les  
artistes… 

Depuis le début de la crise sanitaire, le Conseil départemental 
se tient aux côtés des acteurs culturels. Un nouveau dispositif  
exceptionnel d’aide à la résidence de création en atteste. Son  
originalité : il est assorti d’actions culturelles et de diffusion 
dans différentes communes.

INTERVIEW

ERNEST BARBERY,  
AUTEUR, COMPOSITEUR ET 
INTERPRÈTE 
Il a bénéficié du dispositif pour travailler 
sur sa nouvelle création solo WaZoWaZo. 
Durant une semaine de résidence à  
l’Atelier de Pechbonnieu, il a recueilli la 
parole de collégiens afin de nourrir son 
projet artistique.

Que vous a apporté  
ce dispositif ?
Le monde artistique est encore  
dans le contrecoup éco-
nomique de la crise  
sanitaire. Aussi, ce type de  
dispositif permet de trouver un  
second souffle. Concrètement, 
en bénéficier m’a permis de  
financer mon projet et donc 
de ne pas le remettre aux  
calendes grecques. Sans lui, il 
serait peut-être tombé dans les 
limbes des projets morts avec la 
crise sanitaire.

En quoi a consisté cette  
semaine de résidence ?
J’ai pu présenter les ébauches 
de mes morceaux aux collégiens 
présents sur place. Quand on est 
en phase de création, il est sain 
et salutaire de confronter très 
tôt son travail à une oreille, un 
regard. Ensuite, j’ai entamé un 
dialogue avec eux, en les interro-
geant sur leur vision de l’amour 
(la relation de couple, l’amour de 
la nature), thème très présent 
dans mes chansons. Mon projet :  
en faire un mini-documentaire 
sonore.

LE DÉPARTEMENT 
P E R S I ST E  E T 
S I G N E 

S O U T I E N  A U X  A R T I S T E S

h À LIRE EN INTÉGRALITÉ  
SUR  MAHAUTEGARONNE.FR
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A R D I T L’ O C C I TA N

UN CONCOURS DE NOUVELLES OUVERT À TOUS
C’est un rituel d’écriture qui démarre toujours par la même formule : une phrase 
imposée. La suite, c’est à l’auteur de l’écrire, en français ou en occitan.  Chaque automne, 
les écrivains novices ou aguerris d’Occitanie sont invités à prendre leur plus belle plume 
pour le concours de nouvelles organisé par l’association Le Lecteur du Val.  La belle his-
toire démarre il y a 25 ans. D’abord en français, le concours s’ouvre ensuite à l’occitan 
dans tous ses dialectes (languedocien, gascon, limousin, provençal). Parmi les centaines 
de textes reçus chaque année, une trentaine sont sélectionnés par les jurys du concours. 
« Certains gagnants sont devenus de grands auteurs : Benoît Séverac fut l’un de nos 
premiers lauréats », explique Annie Proudom, coordonnatrice de l’association. Faute 
de moyens, l’aventure aurait pu s’arrêter il y a six ans, sans le soutien financier du 
Conseil Départemental. « La collectivité nous accompagne aussi à travers le chargé  
de mission pour la culture occitane qui est d’une grande écoute. » La prochaine  
remise des prix aura lieu au printemps à Labastide-Beauvoir. Les lauréats auront le 
privilège de voir leur nouvelle éditée et leurs textes enregistrés en occitan. Partants ? Alors, 
à vos plumes !
N Renseignements et inscription : concours-nouvelles.lecteurduval.org

UN CONCORS DE NOVÈLAS DUBÈRT A TOTES
Aquò es un ritual que comença cada còp per la meteissa formula : una frasa impausada.
La seguida, es a l’autor de l’escriure, en francés o en occitan. A cada davalada, los escrivans 
novicis o aguerrits d’Occitania tota son convidats a prene lor pus bèla pluma pel concors 
organizat per l’associacion « Le Lecteur du Val ». La bèla istòria comencèt fa 25 ans. D’en 
prumièr en francés, puèi lo concors se dubrís a l’occitan dins totes los dialèctes d’Oc  
(lengadocian, gascon, lemosin, provençal). Demest un centenat de tèxtes recebuts cada 
an, un trentenant son seleccionats per las juradas del concors. « I a qualques ganhaires 
que venguèron autors dels màgers : Benaset Severac foguèt un dels prumièrs premiat »  
explica la dòna Annie Proudom, coordonatritz de l’associacion. Per manca de mejans, 
l’aventura auriá pogut s’arrestar i a sièis ans sin l’ajuda financièra del Conselh departamen-
tal. « La collectivitat nos acompanha tanben a travèrs l’encargat de mission per la cultura 
occitana que es d’una granda escota. » La remesa de pretses que ven se tendrà a la prima 
a Labastida. Los premiats auran lo privilègi de veire lor novèla editada e enregistrada en 
occitan. Partents ? Alavetz a las vòstas plumas !
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Aux premières heures de l’hiver, faire  
une halte au pied des Pyrénées vous 
laissera certainement des souve-
nirs plein la tête. C’est tout d’abord 
le Comminges, terre d’histoire, de 
randonnées et de gastronomie, qui 
s’offre à vous. Dans une ambiance  
feutrée et hors du temps, on  
redécouvre, à la lumière hivernale, 
Saint-Bertrand-de-Comminges et ses 
2 000 ans d’histoire, subtil mélange 
de roman et de gothique, de sacré 
et de profane, d’art contemporain et 
de culture classique. Du cloître de la 
cathédrale Sainte-Marie, on aperçoit  
une vue majestueuse sur les  
sommets et le pic du Gar. À ne pas 

manquer. Outre Saint-Bertrand, 
on peut aussi s’attarder dans des 
villages moins connus mais tout 
aussi pittoresques comme Saint-
Béat-Lez ou Barbazan.  

Les Frontignes, un territoire 
méconnu 
Un peu plus en altitude, non loin de 
la station du Mourtis, le col des Ares 
propose de multiples occasions 
de balades au cœur de la nature. À 
la jonction entre Saint-Pé-d’Ardet,  
Malvezie et Cazaunous, cet endroit 
a fait la légende du Tour de France. 
En hiver, il prend un tout autre  
visage, entouré d’une grande forêt de 

vieux hêtres. Ici, on est au cœur des  
Frontignes, un territoire méconnu, 
qui abrite de nombreux monuments  
funéraires antiques dont ceux  
dédiés à la divinité à tête d’ours  
Artahe. Dans la montée au col des 
Ares, rendez-vous à la table d’orien-
tation du Bastion des Frontignes  
qui domine les vallées de la Garonne 
et de la Barousse et les villages envi-
ronnants : un panorama grandiose !

N Plus d’informations, idées de 
balades, découvertes et une  
sélection d’hébergements : 
hautegaronnetourisme.com

Envie de grand air, d’évasion, de bien-être ? Et si vous mettiez le cap au sud du département qui, 
au-delà des traditionnelles stations de sports d’hiver haut-garonnaises (Luchon-Superbagnères, 
Le Mourtis, Bourg-d’Oueil et Peyragudes), regorge de trésors méconnus, au pied des Pyrénées ?  
À découvrir, que l’on soit amateur de vieilles pierres ou de virées nature.

U N  AVA N T- G O Û T 
D ’ H I V E R  E N 

H AU T E- G A RO N N E

P Y R É N É E S
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AGENDA DES SORTIES

EXPOSITION 
« COMBATTRE 

L’OUBLI : OBJETS 
EN HÉRITAGE »

Pour cette nouvelle exposition, le  
Musée départemental de la  
Résistance & de la Déportation de 
Haute-Garonne a souhaité ressortir  
de ses archives certains de ses 8 000  
objets, témoins de l’histoire qui  
constituent ses fonds. Le musée 
rend ainsi hommage à ses donateurs,  
anciens et nouveaux, passeurs de 
mémoire qui lui ont confié depuis  
près de 30 ans leur histoire  
intime et leurs objets fragiles. Ils 
valorisent ainsi la place de ces 
hommes et de ces femmes, qui font  
progresser la recherche scientifique 
et luttent contre l’oubli.
N musee-resistance.haute-garonne.fr

ATELIERS CRÉATIFS  
À SAINT-GAUDENS
Le 7 décembre à 14 heures, l’antenne des Archives départementales de 
Saint-Gaudens organise un atelier de création d’herbiers cyanotypes. Cathe-
rine Allary, artisan relieuse, invite à la découverte d’un procédé des plus an-
ciens en photographie, qui aidera à concevoir un carnet avec une couverture 
cousue à la main, décorée d’une empreinte végétale. Et pour bien démarrer les 
vacances, aux Archives départementales de Toulouse, les enfants sont aussi 
invités à créer leur propre village de Noël sous la forme d’une carte pop-up. 
C’est « Les pop-up de Noël », le 20 décembre à 14 heures.
N archives.haute-garonne.fr

1 D É C .  >  2 5 F É V .

7  >  2 0 D É C .

1 0 D É C .

PHOTOGRAPHIER LA BOURGEOISIE
Le 10 décembre à 17 h 30 aux Archives départementales de la Haute-Ga-
ronne à Toulouse, les historiens Jean-Michel Minovez, Anne-Marie Moulis et  
Sandrine Bouiller, l’attachée de conservation en charge des archives figurées 
aux Archives départementales se réunissent pour une conférence sur le thème 
« Photographier la bourgeoisie rurale à la Belle Époque ». À partir du fonds  
photographique constitué de 1 289 clichés amateurs de Joseph Mauran (1870-
1950), pharmacien à Montesquieu-Volvestre, les trois intervenants décrypte-
ront la dimension historique, sociologique et artistique des images et poseront 
la question de la source photographique en histoire. 
N archives.haute-garonne.fr

©
 D

R

©
 D

R
©

 D
R



29

ATELIERS EN FAMILLE  
À L’AURIGNACIEN
Pendant les vacances de Noël, Le 
Musée de l’Aurignacien a décidé 
de faire plaisir au jeune public avec 
un programme de visites spéciales 
adaptées aux enfants de 1 à 10 
ans. Surtout, l’espace propose de  
nombreuses animations et  
ateliers ludiques pour les  
familles. Dès 11 heures, on apprend 
à travailler l’argile. On découvre la 
vannerie. On fabrique des parures  
avec des éléments naturels. On 
confectionne une bourse en cuir 
ou une lampe à graisse. On écoute 
des histoires contées. Chaque jour 
est une nouvelle aventure, à la  
découverte de la Préhistoire et de 
la culture aurignacienne.
N musee-aurignacien.com

7  >  1 1 D É C . 

SÉQUENCE COURT-MÉTRAGE
Cinq jours pour découvrir le format court sous toutes ses formes : voilà la  
promesse de ce festival qui célèbre l’image. Séquence Court-Métrage, ce ne 
sont pas moins de 100 films sélectionnés pour l’occasion : fiction, animation, 
documentaire d’ici ou d’ailleurs. C’est aussi une Nuit du Court, dédiée aux films 
de genre, conçue en partenariat avec le festival Grindhouse Paradise ou encore 
une séance brûlante et avant-gardiste concoctée avec le collectif Girls Don’t 
Cry. C’est enfin une 31e édition qui s’adresse au jeune public, explorant notam-
ment le cinéma d’animation et les arts de la marionnette, en coopération avec 
Marionnettissimo.

>  1 0 D É C . 

92e SALON DES 
ARTISTES  

MÉRIDIONAUX
Créée en 1905, la Société des artistes 
méridionaux organise chaque  
année un Salon et expose des  
sociétaires et de nombreux ar-
tistes sélectionnés vivant dans le 
sud de la France. Cette année, le 
thème du salon est : « Le temps 
du rêve. » avec une ouverture plus  
importante vers les artistes  
féminines. Exposées à la Maison des 
associations à Toulouse, 83 œuvres 
figuratives ou abstraites permettront  
au public de découvrir, de méditer,  
de se laisser transporter et de  
s’émouvoir. Le Département  
soutient quant à lui cette initiative 
avec un prix éponyme qui sera remis 
à un jeune talent.
N artistes-meridionaux.fr

2 9 D É C .

MOLIÈRE D’ÒC  
À LUCHON

S’inscrivant dans le cadre d’une  
tournée départementale, Molière 
d’Òc est une adaptation en occitan  
de l’œuvre du célèbre dramaturge, 
Monsieur de Pourceaugnac. Elle se 
jouera le jeudi 29 décembre à 21 
heures, au théâtre du Casino de  
Bagnères-de-Luchon. Le pitch ? 
Une version géographiquement  
inversée de la pièce, où M. de Pour-
ceaugny riche gentilhomme parisien, 
débarque dans une ville méridio-
nale d’Occitanie pour épouser Julie. 
La compagnie La Rampe Tio utilise 
donc cette inversion pour poser un  
bilinguisme occitan français. Elle met 
en valeur la défiance et la cruauté vis-
à-vis de l’étranger, même si les rires et 
moqueries sont au service de l’amour. 
N larampe-tio.org

1 7  >  3 1 D É C .

2 0  >  3 0 D É C .

ZOOM
Retrouvez toute la  
programmation culturelle  
du Conseil départemental de 
la Haute-Garonne sur : 
cultures.haute-garonne.fr
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À LA DÉCOUVERTE DU MUSÉE 
ARCHÉOLOGIQUE DÉPARTEMENTAL
Pendant les vacances de Noël, 
le Musée archéologique dépar-
temental de Saint-Bertrand- 
de-Comminges ouvre ses portes 
gratuitement aux familles. On 
peut, sur demande, bénéficier 
d’une visite personnalisée et  
découvrir le trophée augustéen, 
vaste ensemble sculpté, qui  
témoigne de l’importance de 
Lugdunum Convenae, l’antique 
Saint-Bertrand-de-Comminges. 
Grâce aux objets archéologiques, 
aux photos aériennes et aux 
restitutions, on explore les monu-
ments publics qui firent de cette 
ville une petite Rome provin-
ciale. Les plus jeunes profiteront  
aussi de jeux, cocottes,  
coloriages et bandes dessinées, à 
leur disposition.
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TEMPS LIBRE

u Couper la viande en cubes ou 
en lamelles. La faire revenir à feu 
vif dans une sauteuse, ajouter 
les oignons et faire rissoler. 
Baisser le feu au minimum. 

v Dans un récipient, faire 
dissoudre un bouillon de volaille, le 
gingembre et le mélange d’épices 
avec de l’eau bien chaude. Dans 
une autre casserole, préparer le 
caramel. Y ajouter le bouillon et 
bien mélanger.

w Déglacer la viande en ajoutant 
le mélange caramel/ bouillon 
et la sauce soja. Cuire à feu 
doux pendant 30 à 40 minutes. 
Découper les légumes en petits 
morceaux et les ajouter à la 
viande 15 minutes avant la fin du 
temps de cuisson.

x Rectifier l’assaisonnement. 
Ce plat s’accommode d’une 
semoule aux épices et aux 
raisins, d’une purée de pomme 
de terre fraîche ou encore 
d’une purée de haricots blancs.

700 gr sauté de 
porc 

100 gr oignons
 150 gr sucre 

40 gr bouillon 
de volaille 

10 gr gingembre 
moulu 

Mélange 4 
épices 

10 cl sauce soja  
Sel et poivre 

200 gr légumes 
de saison  

(potimarron, 
patate douce, 

panais, 
châtaignes)

RECETTE

JEAN-LUC RIBET,
collège Armand Latour à Aspet 

LA HAUTE-GARONNE DE...

g SAINT-BERTRAND-DE-COMMINGES

« Bien que je puisse bien sûr citer mille lieux dans Toulouse, 
le Comminges et Saint-Bertrand sont très chers à mes yeux. 
D’ailleurs, dès que des amis viennent dans la région, je les 
y amène. C’est un endroit exceptionnel pour se ressourcer.  
Et puis, quelle vue sur les Pyrénées, les plus belles des  
montagnes ! », raconte l’artiste toulousaine. Si Juliette, née 
à Paris, s’installe dans la ville rose à l’adolescence, son père 
intégrant l’Orchestre du Capitole comme saxophoniste,  
c’est pourtant à l’âge adulte qu’elle découvre la cité  
commingeoise : « Saint-Bertrand-de-Comminges regorge 
d’anecdotes savoureuses. Comme celle de ce crocodile 
empaillé, suspendu à un des piliers de la cathédrale 
Sainte-Marie.  On m’a raconté qu’un chevalier (NDLR :  
Enguerrand de Carminge) parti en croisade avait laissé  
entendre à la population qu’il l’avait tué de ses mains, alors 
qu’il l’aurait tout simplement acheté à un marchand. »  
Qui dit Comminges dit aussi convivialité, partage et  
gastronomie. Et Juliette de se remémorer quelques virées 
gourmandes au restaurant de cuisine antique romaine le 
Lugdunum de Valcabrère, aujourd’hui fermé. 

NLe nouvel album de Juliette : « Chansons de là où l’œil se 
pose » sortira le 24 février 2023.
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Dans chaque numéro, nous 
mettons en lumière un chef de 
collège du département. 

PORC AU CARAMEL ET  
AUX LÉGUMES DE SAISON 

 5 PERS.  60 MINUTES

...JULIETTE
CHANTEUSE, PAROLIÈRE ET COMPOSITRICE
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À VOTRE SERVICE
QUE FAIT MON DÉPARTEMENT POUR MOI ?

31

LA MÉDIATHÈQUE
DÉPARTEMENTALE

QU’EST-CE QUE C’EST ?

LE FONDS D’AIDE 
AUX JEUNES

À QUOI ÇA SERT ?

Sauf à de rares exceptions, elle 
n’est pas ouverte au grand public. 
Située à Labège et Saint-Gaudens,  
la Médiathèque départementale,  
est pourtant LE lieu ressource 
pour les quelque 170 bibliothèques  
municipales des communes haut- 
garonnaises de moins de 20 000 
habitants. Et ce grâce à son riche 
fonds de près de 600 000 documents. 
C’est également un lieu de forma-
tion pour près de 700 bibliothécaires  
du département dont 500 bénévoles.  
Avec son catalogue d’animations et 
d’expositions clé en main, ses prêts 
d’instruments, de jeux de société ou 
vidéos, la Médiathèque départemen-
tale participe aussi à la diversification 
de ces structures souvent de petite 
taille. À noter, la mise en place pour 
tous les Haut-Garonnais d’un portail  
numérique de plus de 100 000 
ressources, titres de presse, vidéos,  
cours de langue, informatique, 
musique, yoga, arts plastiques, etc. 
Enfin, la Médiathèque départemen-
tale, c’est aussi une certaine idée de 
la culture grâce à une action volonta-
riste et inclusive menée au plus près 
des publics empêchés. 

C’est une aide d’urgence pour 16-25 
ans se trouvant en grande difficulté  
financière et ne bénéficiant  
d’aucune aide. Mobilisable en 48 
heures, le Fonds d’aide aux jeunes 
permet ponctuellement de pallier les 
dépenses du quotidien : alimentaire, 
loyer, financement d’une formation 
ou du permis de conduire, etc. Il peut 
être renouvelé plusieurs fois dans  
l’année dans la limite de 1 000 euros 
par an. Versés directement au jeune  
ou au prestataire, il est soumis à 
des critères d’attribution précis en 
termes de ressources et de statut. 
Pour en bénéficier, vous pouvez vous  
adresser à la Mission locale la plus 
proche de chez vous (il y a plus de 60 
lieux de permanence sur le territoire),  
à un foyer de jeunes travailleurs ou à 
une des Maisons des solidarités du 
Conseil départemental. 

Vous recherchez une aide ou une 
démarche du Département ? 
Rendez-vous sur
haute-garonne.fr/aide

Guide des aides

Chaque semaine, recevez  
une newsletter personnalisée  
et géolocalisée : ne manquez 
rien de l’actualité de  
votre Département !
Rendez-vous sur
infos.haute-garonne.fr

SERVICES & APPELS GRATUITS

0 805 530 020

Chèque solidarité 31 pour  
les personnes handicapées  
et/ou âgées :

0 800 31 08 08

Enfance en danger :

0 805 36 36 31

Télégestion Solidarité 31 pour 
les personnes handicapées  
et/ou âgées : 

0 800 31 01 31

Maison départementale des  
personnes handicapées (MDPH) :

0 800 01 15 93

Transports scolaires :

Nhaute-garonne.fr/aide/
fonds-daide-aux-jeunes-faj

Nmedia31.mediatheques.fr/



C’est pour les enfants de Bellefontaine qu’elle se bat. 
Ce sont aussi eux qui la font s’émouvoir lorsqu’elle 
évoque leur parcours réussi, à l’instar de ces anciens 
élèves devenus kiné, médecin, ingénieur ou enseignant.  
Malika Baadoud est directrice de l’École et Nous, une  
association de parents d’élèves, créée il y a vingt ans 
dans le quartier de Bellefontaine. Face au sentiment  
d’abandon des écoles du quartier, ils sont alors une 
poignée de parents déterminés à se faire entendre et 
à obtenir davantage de moyens. Si, aujourd’hui, l’École 
et Nous l’occupe à temps plein, le destin de celle qui a 
grandi à Bellefontaine aurait pu être tout autre. D’abord 
professeure en Algérie, un poste qu’elle adore, elle doit 
se résoudre à revenir en France pour raison familiale.  
Rentrée à Toulouse, Malika Baadoud deviendra  
conseillère en insertion professionnelle. Mais bientôt, 
l’appel du terrain est trop fort. Et l’École et Nous prendra 
toute la place. 

Aider les parents à prendre la parole
L’association et sa dynamique directrice se rendent  
indispensables en multipliant les activités : cafés 
des habitants, activités interculturelles, création de  
supports éducatifs et d’autres initiatives permettant de 
redistiller de la mixité dans le quartier, un des chevaux 
de bataille de Malika Baadoud, très engagée aux côtés 
du Département dans  son programme de mixité sociale  
dans les collèges. Au quotidien, elle œuvre en tout  
premier lieu pour les parents et pour les aider à s’impli-
quer dans l’école. Une philosophie à laquelle tiennent la 
directrice de l’association et son équipe, Thilor, Zaima et 
Fella : « Nous ne sommes en aucune façon leur porte- 
parole mais nous les accompagnons pour qu’ils prennent 
la parole. C’est là toute notre différence. » 

Redonner confiance
Et de revendiquer aussi une certaine forme  
d’indépendance puisque l’association est toujours 
restée en marge des fédérations de parents d’élèves. 
Implantée sur le terrain, Malika Baadoud entend demeu-
rer l’oreille des parents, elle qui a également su tisser, 
au fil des années, un véritable réseau au sein du monde 
socio-économique, éducatif et politique. Son investisse-
ment lui a permis d’obtenir l’ordre national du Mérite et 
de devenir membre du Conseil économique, social et en-
vironnemental régional (CESER). Mais pour elle, l’essen-
tiel est ailleurs et surtout dans la confiance retrouvée 
des parents et des enfants qu’elle a pu accompagner. 

ELLE S’ENGAGE

Malika 
Baadoud,  
CRÉATRICE DE LIENS

MALIKA BAADOUD EST DIRECTRICE DE L’ÉCOLE ET NOUS, 
L’ASSOCIATION DE PARENTS D’ÉLÈVES DU QUARTIER  

DE BELLEFONTAINE

LUTTER CONTRE LA FRACTURE NUMÉRIQUE 
L’École et Nous a pris une nouvelle dimension lors de 
la pandémie de Covid-19. Comme l’indique Malika 
Baadoud : « Nous étions l’un des rares espaces du 
quartier ouverts pendant le confinement, ce qui 
nous a fait réaliser à quel point certains habitants 
étaient éloignés du numérique. D’ailleurs, 60 %  
de la population n’est pas équipée d’un poste 
informatique. Notre espace numérique est label-
lisé depuis deux ans maintenant. » L’association 
souhaite désormais développer les ateliers de 
découverte du numérique et recherche donc deux 
services civiques pour l’épauler dans cette tâche. 
N Pour les rejoindre : assoecoleetnous@gmail.com


